




EXAMEN EXTERNE, AUTOPSIE ET ANALYSES TOXICOLOGIQUES 

Un examen externe fait le 25 août 2023 à la morgue de Montréal, ainsi que des photos 

prises par les policiers, démontrent la présence d'une coupure sur le dessus de la tête et 

d'une coupure au front. 

Une tomodensitométrie post mortem du corps entier effectuée le 25 août 2023 à l'Institut de 

cardiologie de Montréal met en évidence la présence d'une plaie occipitale gauche avec 

contusion hémorragique au cuir chevelu, d'une hémorragie sous-arachnoïdienne et d'une 

fracture des os propres du nez. Cet examen confirme que le décès est attribuable à un 

traumatisme à la tête. 

Des analyses toxicologiques sont effectuées au Laboratoire de sciences judiciaires et de 

médecine légale à Montréal (LSJML). Aucune substance - alcool, drogue et méd cam nt -

n'est détectée. Il est à noter que certains médicaments prescrits à M.  ne font pas 

partie des méthodes effectuées et n'ont pas été recherchés par le LSJML. 

ANALYSE 

L'ensemble des éléments recueillis démontre que M.  qui circule à vélo sur la voie 

cyclable qui longe le canal de Chambly en direction sud à C rignan, fait une chute avec son 

vélo et se retrouve dans le canal de Chambly. 

La voie cyclable, qui est en poussière de roche (petit gravier), mesure 3,3 m de largeur près 

de l'endroit où survient la chute. La dénivellation - q i est constituée de roches - entre la 

voie cyclable et le niveau de l'eau est de 1,1 m. La largeur du canal de Chambly est de 22 m 

à cet endroit. 

Aucune anomalie n'est observée sur la chaussée de la voie cyclable et sur le vélo qui aurait 

pu causer une chute. Les conditions météorologiques ne sont pas en cause dans cet 

événement. 

Les policiers n'identifient aucun élément suspect pouvant suggérer un acte criminel. 

Personne n'est témoi  de la chute de M.  

Le proche, qui ircule de l'autre côté du canal de Chambly, rapporte que M.  allait vite 

avec son vél  Le proche déclare que M.  n'avait pas fait de vélo depuis longtemps et 

qu'il avait mal aux jambes. 

Les antécédents médicaux de M.  sont, entre autres, la fibrillation auriculaire 

paroxystique, l'insuffisance cardiaque et la rétinite proliférative (non-diabétique). 

'ensemble des éléments recueillis ne permet pas d'établir la raison de la chute. Il est 

possible qu'un malaise subit soit à l'origine de cette chute, mais il est impossible de le 

confirmer. 

Par ailleurs, sans pouvoir affirmer que M.  aurait survécu s'il avait porté un casque de 

vélo, il ne fait aucun doute que le port d'un tel équipement réduit les risques de blessures à 

la tête et peut, selon toute vraisemblance, prévenir des décès. 
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Je me suis présentée sur place avec un enquêteur de la Régie intermunicipale de police de 

Richelieu-Saint-Laurent. Ainsi, la dénivellation entre la voie cyclable et le niveau de l'eau du 

canal de Chambly est constituée de roches et la hauteur de cette dénivellation varie en fonc­

tion du niveau de l'eau. La dénivellation aux abords de la voie cyclable du côté opposé est 

très importante (très escarpée) à certains endroits dans le secteur. 

Dans un objectif d'une meilleure protection de la vie humaine, je formule des 

recommandations. 

Par ailleurs, un retour sur les circonstances du décès auprès de la Société de l'assurance 

automobile du Québec, de la Ville de Carignan et de Parcs Canada m'a permis de discuter 

préalablement des recommandations. 

La Ville de Carignan me précise « que la portion de la voie cyclable [concernée] relève de la 

juridiction de Parcs Canada [et qu'elle n'a] [ ... ] aucune autorité ni compétence pour entre­

prendre des travaux ou des modifications sur cette portion [ ... ]. » 

Il importe aussi de préciser qu'au moment où j'ai discuté de la recommandat on avec Parcs 

Canada, ce dernier m'avait demandé une extension du délai pou  la transmission de ses 

commentaires (ce que j'ai accepté) à propos de la recommandation envisagée. Parcs 

Canada m'avait alors mentionné qu'il me transmettrait ses commentaires subséquemment. 

Par la suite, puisque je n'avais aucun retour de Parcs Canada à ce sujet, j'ai à nouveau 

communiqué avec ce dernier pour tenter d'obtenir ses commentaires. Malgré ces 

démarches, aucun commentaire ne m'a été transmis par Parcs Canada. 

CONCLUSION 

M.   est décédé d'un traumatisme craniocérébral consécutivement à une

chute à vélo.

Il s'agit d'un décès accidentel. 

RECOMMANDATIONS 

Je recommande à la Société de l'assurance automobile du Québec en collaboration avec 

Vélo Québec, a Fédération québécoise des sports cyclistes, l'Association des réseaux 

cyclables du Québec et les différents corps de police du Québec de poursuivre et 

d'intensifier les activités d'éducation pour promouvoir le port du casque de vélo auprès des 

cyclistes. 
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